
SAMEDI * JANVIER içjt* 

««t astre spleudio*» Wtiffer» ttKft le» TSgafas, fc KJrr, 
à partir de aeptembH e t s W t o u t en Octobre, "fjne 
bonne jumelle permet 8*»p*rtevoir 1A qtiatre sa te l -
l i t e s ou lune» dont il cstisnvîronné, et*«B* pet i te ta-
n e t t e fait apercevoir s«*n gtofc». C e s t %n, epee-taclo 
majes tueux, de même «ne Celui de son r o i s i n l o ptas 
é loigné, Saturne, l'attre enveloppé d'un *nn*an g i ­
gantesque de 71.009 lieues de diamètre , e t qui , ac­
tuel lement , est visible à peu près à 1a même époque, 
m peu *prns tô t . Saturne bril le dans la constella­
t ion d u Capricorne, avec un éclat t r i s t e e t lugubre, 
-à cause de ta, t e i n t e verdâtre, CTct»it l'astre néTasto 
des anciens ; le aptendide aspect qu il offre a» té­
lescope chasse Vfte cet te impression ! 

Vo : l a pxrar les planètes visibles a, l'œil u n . 
I l noua reste à s ignaler les étoiles filantes qui 

i l lumineront les nuit* du 9 au H août. Oc sont les 
belle» PeraéMes. Quant à celles d u 18 novembre, le» 
Ciéonides, bien que devenue» fort rares, el les sem­
blent , malgré tout , vouloir Téaugmentor en nom-
fcre ; il eeirn bon de les sorveiller d u 18 an 16. D a n » 
l e m ê m e mois , l es nui ts du SB au 27 nous amèneront 
l e s B eliétes, les débris de l 'ancienne comète de R i d a 
disloquée. En réalité , il y a des étoiles filantes tou­
t e s 1 M nu i t s de Pennée, à tel point qu'on est imo 
qu' i l e n tombe quelque chose, comme 146 milliard» 
par an 1 — P . J . 

__ . <*> " 
N O U V E A U X T R O U B L E S A H E N N E B O N T 

Iiorient, 31 décembre. — H i e r soir, deux à trois 
cents individu» ont manifesté à I lemiobont , à tra­
vers les rues, ont brisé la etevanturo do la maison 
du docteur Guihrain, qui fut mêlé a u x récents 
troubles. , . . . . 

.La vei l le , les mêmes individu» *va ient bnsô les 
bancs extérieurs de 1 Hôtel du Commerce. Le pré­
t e x t e de ces actes sera i t la résolution priso, par un 
indlustriel, M. Debioki , de refuser do reprendro les 
ouvriers grévistes dont il n'avait plus besoin, e t do 
transporter son industrie près de Pont ivy . 

Tlonn&bont, 31 décembre. — Plusieurs maisons , 
dont celles de M M . Debioki, Cui lvain e t L c J a h e , 
ont é té mises à »ac la nuit dernière par environ 400 
individus parmi lesquels plus ion M Lorientaw. Les 
dégâts sont élevés. Les anarchistes promet tent do 
recommencer ce soir. 

D O N A U L O U V R E 
Par i s , 31 décembre. — Le baron Arthur db 

Rothschild, qui est mort le 10 décembre dernier, à 
MontX-Carlo, possédait , on le sai t , u n e des gaJcriiS 
d e peinture les p'u» eélèbres qui soient au monde. 

8 a collection t irait en particulier une grande va­
leur d'oeuvres in •omparables e!e G cueo et des maî­
tres des écoles flamande e t hollandaise. 

Le testament qu'il laisse enrichit lo Louvre do cet­
t e admirable collection qui , à côté des t-h fs-d'œu-
vrcs eïHobbctnan, do Ruysdael , do Backhuyson, de 
Wonwermans, ne compte pas moins do quatre ta­
bleaux de Creuse , considéisés comme l'expressioa la 
plus charmante du ta lent de ce maître français du 
dix-huit ième siècle, e t do deux Teniers, comparables 
a u x plue beaux que possède notre musée nat ional . 

L » baron Arthur de R o t h s h i h l lègue, on outre, 
au musée de Cluny, sa fameuse collection de bagues 
anciennes. 
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LEGION D'HONNEUR 
Ministère des Affaire» étrangères 

Sont nommés officiers: 
M M . Blonde-, ministre de la République à Mexico ; 

Tliiboust, chef de la divis ion de l a comptabi l i té au 
ministère des affaires étrangères ; Piccioni , secré­
ta ire d'anibasssde do Ire .lasse, chef de cabinet du 
ministre des affaire» étrangères ; M. do Bellissen^ 
consul général de F i a n c e a Francfort ; Vito-li, prési­
dent de la régie générale tics chemins do fer iudo-
cli nois. 

(ne ailiers. — M. Bérard, secrétaire d'ambassade 
de *3o classe ; M. Herbc t t e , secrétaire d'ambassade 
de '2e classe ; M. Ducloux, consul de France à Vi-
gc> ; M. R o u s s i s , consul de l ro classe, rédacteur à 
la direction des consulats ; M. Audibert , consul gé -
iiv T .il du viee-consulat de France à Palraa ; M. de 
F. pes de Chaurnes, consul de deuxième classe ; 
If. Neltner, consul de L'e c l a s s e , oontrôlour des dé-
fcri.-fs engagées ; M. Ordioni, consul do F r a n c e à 
Malte ; M. Gaussen, consul de 2e classe ; M. de L u c y 
Fossarieu, consul de France à Kobé . 

M M . Dofrny, ingénieur civil à Tokio ; Pél i ss ié de 
Rausas , d irecteur de l'Ecole française de droit au 
Caire ; Thomas, industriel et entrepreneur de tra-
Taux publics à Tunis ; Crivclli , docteur en médecine 
à Melbourne ; Se lmci tzcr , associé do la Maison 
S t a r t h et Cie, de Lima ; Tignol , missions e n Or ient ; 
Classer, ingénieur ordinaire de 2e classe du corps des 
mises (missions dans la Nouvel le-Calédonie e t on 
Austra l ie . ) 

M i n i s t è r e d e l a M a r i n e 
Grand-officier. —- M. lo vice-amiral Godin, de l a 

2 i section du cadre de l'état-major général de l'ar­
m é e navale. 

Officiirs. — M M . Laurent , capita ine de fréga te ; 
Luneau . mécanicien en chef ; Olmeta, administra­
t e u r principal de l'inscription mari t ime . 

Cketaiiers. — M M . les l ieutenants de vaisseau 
Cuny, Robin, Dussousb, l l a m o n , Martin ; le mé­
canicien prinoipul de Ire classe Paul ; le mécanicien 
principal do lie classe Apler ; lo contrôleur adjo int 
Imbcrt ; l ' ingénieur principal Castelnau ; los cpm-

de Ire c l a f e Ginoves , MaJlard ; les méds-
cihs de Ire classe D u m a s , Kerandren ; l 'adjudant 
principal de 4e classe Le Rol land ; le 1er maître tor-
bilreur Phi l ippe ;le 1er maître commis aux vivres 
DTISSO*! ; le 9e maître infirmier Lagalre e t l e 1er 
l&aftre voil ier Vacberet . 

M i n i s t è r e d « t T r à T a u x p t i b l i c s 
S o n t promu» officier» : M M . Michelot , chef de 

division à l 'Administration centrale ; Jullirm ins­
pecteur général des P o n t s e t Chaussées ; Pe l l e tan , 
luguuieur en chef des mi es , sous-directeur à l'Kco-
le nationale supérieure oie» mines. 
- sa» • 

l . E R E T A R D D E << L A V I f i t t N K > 
P a s d e n o u v e l l e s 

On sai t q a e le Galilée est parti pour procéder a 
des recherches au sujet de la Viciai*. D e s pessimistes 
es t iment que le Ministèro de la marine est sûr de" la 
catastrophe, mais veut préparer peu à peu les fa­
mille intéressées à la terrible vér i té . 

U n e let tre privée émanant de l'entourage du mi ­
nistre a été reçue à Toulon et dit qu'on est fixé sur 
la perte du transport et que le Galilée a é té envoyé 
recueil l ir des cadavres e t des épaves sur un point 
dé termine que connaît seul lo ministre . 

Quoi qu'il e n soit , on n'a jusqu'à présent aucune 
| nouvel le certaine. Une canonnière d'Oran a déjà ex ­

ploré sans succès une partie de la côte d u Maroo. 
D e u x torpilleurs d'Alger bat tent la pleine mer. 

On fait remarquer qu'en 1886 la Vienne avait m i s 
• 20 jours pour effectuer la traversée de Roehefort à 
I Toulon, alors qu'il n'y a que 20 jours actue l lement 

qu'ello a qui t té Roehefort . A c e t t e époque aussi on 
avait conçu à son sujet de graves inquiétudes . 

Paris , 31 décembre. — Au ministère de la marine 
on n*a reçu encore aucune nouvel le au suje t du, 
transport do la Vienne. On dément formel lement 
que lo ministre connaisse la perte du transport la 
Vicnn.fi e t cache la vér i té aux familles des v ict imes . 
On suppose ou que la Vienne a é té je tée par u n e 
tempête d u nord-ouest sur une côte d u Maroc dé-
pourvuo de balises e t de phare3 et s'y e s t perdue 
corps et biens, ou que .son arbre de couche s'est brisé 
et que le bateau navigue à la voi le . 

Toutefois on trouve surprenant que, dans ce der­
nier cas, aucun naviro ne l'ait rencontré et s ignalé . 
Ou a aussi la crainte que la cargaison d'obus trans­
portée par la Vienne a i t fait explosion. Il n'en e s t 
rien, puisque les obus no sont pas chargés. 

Paris; 31 décembre. — A sept heures et demie , on 
communique au Ministère de la marine la dépêche 
suivante do C i r t h a g è n e : 

Le Galilée est entré en relâche forcé À Carthagène 
pour quelques heures. Le commandant cl-emande ei tu. 
marine a quelques instructions nouvelles à lui donner. 

L ' - A - F F A I H E X 5 R . E - 5 T F X J S 

L a nouvel le «*> confirme d e raoBrJ0 $m rxiinaVé» 
argent ins liitadavia e t Martv^ ^ x l e K 0 1 I T e r n # -
m e n t japonais , pour 37.50(>1^(rjrj fj^g^j 

O n annonce é e B i i e r U le rîépart <3o cuirassé ruse» 
*»pereur--Vicoiew e t de l'aviso khreUs, .pour Cron-
atadt e t le retoar de» 'rfeiBeura AdcoM e t Jckateri-
«ottav dans la mer Noire . 
— r s» '• 

«•TrOWS i I R R I C A I W t 
New-Yofk, jeudi, 51 décembre 190J. 
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L a d i s g r â c e d u g é n é r a l d e S c h w a r t z k o p p e n 
Paris , 31 décembre. — L a Put tic publie la dépê-

ohe suivanto : 
€ I>rlin, 30 décembre. — Voici que l'affaire Dreyfus 

fait aussi 0*s victimes en Allemagne. 
» Le général vk-hwart&koppen est tombé en disgrâce 

coraelète. 11 ne reparaîtra plus à la tète d'une brigade. 
Le bruit court qu'il ont retraité d'oirice par l'Kmpereur. Lé, 
motif de cette disgrâce, dii-on, est U maadrtic^ de 
SUiwartekappen dans l'affaire Lreyfus. 

» l i parait nue le Kaiisir en a assez de l'affaire, e t 
qu'il estime qu'on peut jeter, par-dessus bord, un es­
pion qu'on a rétribué. » 

LE CONFLIT ENTRE LA RUSSIE ET LE JAPON 
Craintes d'une guerre 

Les journaux angla is sont unanimev; à déclarer 
quo, malgré Itw assurances opt imistes qui émanent 
cie Saint-Pétersbourg et sont reflétées dans la pre so 
cont inenta le , les chances de guerre dev ienneut ra­
pidement p lus nombreuses. Le Jaipon parait de p'JTH 
e n plus décidé, s'il n'a pas une réponse catégorique 
et .satisfaisante de la Russie, à prendre des mcoures 
mil itaires et navales sur les côtes de Corée qui équi­
vaudra ient à la rupture dos négociat ions . Il e s t 
vrai qu'en Russie l'on semble accepter ce t t e éven­
tual i té comme pouvant so produire sans const i tuer 
un eosua bclli. Mais , d i sent les journaux anglais , lo 
Time» en t ê t e , il est impossoble qiv>e l a Russ ie , si el lo 
supporte cela, le fasse dan.s un autro dessoin que d^ 
gagner un peu de tempe. On a déjà fa i t remarquer, 
à Sa.int-l'étersboHirg, quo ce t t e campagne d' int imi­
dat ion des journaux anglaLs sert principalement lo 
rôle actuel do la dip 'omat io japonaise . 

D'après une dépêche do 1 Auociated l'ress, lo 
minis tre d u Japon à Washington se sera i t rendu au 
ministx-re des affaires étrangères et aurai t exprimé 
îles vues as ez pess imistes sur la s i tua t ion e n E x ­
trême-Orient. 

Lo Lokal Anzeiger do Berl in expr ime une impres­
sion analogue qui résulterait d'une déclarat ion fa i t e 
par le gouvernement japonais aux représontauitts des 
piiHsanoe» à Tokio. 

La Russie, suivant lo Tfnvnîé Vrémia, a t tend avec 
confiance les événements quels qu'iU so ient . Co 
journal>,fai*ant allusion au rôle éventuel d» la Fran­
ce, rappelle quo no:i« avons à défendre lTmlo-Chino 
contre le Japon, e t quo notre intérêt serait do coopé­
rer avec la Russie en occupant Forme—-dès le début 
don hosti l i tés , .si elli » devenaient inévitables . Lo 
JiircoU Vréasta n e d i t point , e t pc i r cause, que ses 
vues «aient oiucuuemcnt partagées en France . 

A C C I D E N T D E MOTOCYCLETTE. — Paris, 31 
décembre. — M. Jacques Séré de Rivière, étudiant en 
droit, fils du président de la dixième chambre, passant, 
hier là motocyclette dans La rue de Vau^irard, alla se 
jeter contre un fiacre de VUrbaine, dans lequel se trou­
vait M. Bourgeois, répétiteur à l'Ecole Polytechnique. 
M. Bourgeois fut assez grièvement blessé par les éclats 
de la vitre de la portière défoncée par l'automobile. 
Quant à M. Séré do Rivière, il eut le poignet foulé et fut 
fortement contusionné. La ruotoeyetette fut brisée. x.es 
vietimes de cet accident ont été reconduites à leurs do­
miciles sur leur demande. 

EST-CE U N E N G I N EXPLOSIBLE? — Paris; 31 
décembre. — On vient do ramasser à l'extérieur de la 10" 
chambre correctionnelle, que préside justement M. Séré 
de Rivière (le bon juge parisien), une sorte de car­
touche avec une mêche7"qui paraît avoir été a.iuinée. 

Cet objet placé près de la porte d'entrée du public 
à l'intérieur, avait attiré l'attention d'un gardien de la 
paix cité comme témoin, qui l'avait signalé au garçon de 
service. 

Celui-ci l'a ramassé, avec les précautions qu'on ima­
gine, et M. Girard, chef du laboratoire municipal, ar ie lé 
en toute hâte en a pris livraison pour procéder à l'ana­
lyse de sen contenu. 

A S S A S S I N A T DTJN I V S n T I i i . . R. — Le Par­
quet de Grasse, dans une descente -â La liocca, où fut 
assassiné l'instituteur Honoré IHoustelle, a établi que l'as­
sassin serait Italien, âyé de quarante ans. et qu'il re 
serait réfugié, après son crime, dana la forêt de la Croix-
des Gardes, située près de La Boeca. Les recherches 
faites ont e:é infructueuses. On raconte que .Soustel:e se 
maria en 18Î3. Vn an après, des dissentiments s'élevè­
rent au sein du jeune ménage.. Des procès divers sVnsui-
vireat et, à la suite de la séparation judiciaire, ^ous-
te'de demeura adminrstrateai des biens de la eonimunau-
té, tl'une valeur importante, sa iemme, née Aehard, 
avant hérité d'un patrimoine comprenant divers immeu­
ble». 

O N ÊliOCLfaMENT. — Cn éhoulement s'est pro­
duit dans une carrière de pierre à Couéron (Lcire-Tnfé-
rkure), appartenant ù. M. Anselme Maisonr.euve. Demx 
ouvriers, Pierre Tendron, S;;é de quarante ans. et Julien 
Guérin, furent enseveli» sous une avalanche énorme de 

&ferres et de ti-rre. Tendron disparut complètement et 
nérin fut enseveli josqà'à la oottrine. Oes secours fu­

rent organisés aussitôt. Guérin fut retiré avec quelques 
contusions seulement, mais malgré tous les effurts des 
travailleurs, quand Tendron fut dégagé, il avait cessé 
il» vivre, s m c mbant à l'écrasement de la poitrine. Le 
makleureux était marié et m-re de trois enfants. Un igno­
re la cause de réboulement. 

T R A I N T A M P O N N E A TOULON. — Tou'on. 31 
déeembre. — Ce ri, a t ijîrî̂ aV mut" heures, un train ne mar­
chandises a tamponné" lui train de voyageurs. Six per­
sonnes ont été bies^ecs. parmi lesquelles un agent, de la 
Compagnie, qui ejt grièvem. nt atteint. 

La cireu'l itien a été immédiatement rétablie. 

n.YTAiixrrs RANGÉES ENTRE VILLAGEOIS. 
— Brigue. 31 décembre. — Une véritable bataille rangée 
a eu lieu dais le Hau: ;Va'ais. <n!rc Us habitant» d'Aga-
ron et de Loêcbe. C'a été une véritable boucherie. 11 y a 
un mort et des bleâaéa en grand nombre. 

A GampJ. où les revolvers <t les couteaux ont aussi 
agi, il y a également un mort et de nombreux blessas. Ces 
rencontres se .aknt ducs à des rivalités loca'cs. 

CONTRE LA LIBERTÉ 
A R O U B A I X 

L a nouvel le , que nous avons publiée hier, d u re­
jet de la demande d'autorisation formulée par les 
fcjceurs de la .Sagesse, qui dir igent l 'externat de la 
rue Pe l lar t , a causé une très v ive émotion en vi l le , 
dans la paroisse du Sacré-Cœur, surtout , où le» dé­
vouées religieuse» é ta ient vénérées e t aimées. D u ­
rant t o u t e la journée do jeudi , ce fut un défilé in­
cessant d'amis des religieuses, de parents d'élèves, 
d ' a n c e n n e s élèves qui venaient apporter aux Sœurs 
de la Sagesse si durement e t s i injustement frap­
pées par le gouvernomeut. secta ire d o M. Com­
bes, do précieux témoignages do sympatbio . 

l L 'Externat d e ta m * d e l a Gageas© aarai» é t é 
fondé, en 1876, «*r M. l'abbé Thomas, curé d e la 

I paroisse du SàcrîaDtbur, e t c'était la réoérée Mfere 
', Colombe, directrice de l'éoele communale de l a m e 
| do la P a i x , qui en ara i t pris la direction. L'ébaMis-

• e m e n t comprenait sept classes, dont une classe ma­
ternel le , 12 rel igieuses e t 170 «lèves. 

Les dévouées religieuses se réfugieront à S W 3 e -
nois , où un pensionnat dest iné à leurs ©lèves fran-
çotses « é té construit , il y a quelque temps. 

UBB FBRBB DU SAINT-B&PRIT M M B B V 1 U * 

Les Pênes du Saint-Esprit, qui dirigea'ent UTnstitution 
de Notre-Dame d'Espérance, à Mei-vil^e, ont quitté cette 
localité lundi matin. Selon leur désir, aucime manifests-
tioh collective n'a été faite à l'occasion de leur départ. 
Ils s'établissent en Belgique, avec leur œuvre de mis­
sionnaires, à Gentinttes, près de Nive'Jc6, dans le Bra-
bant méridional. 

A M A D A G A S C A R 
U n e cfépoche de Tanianarive nous informe de la 

fermeture prochaine, dans notre colonie de Mada­
gascar, des écoles dirigées par les Frères des Ecole» 
chrétienne». Cette mesure s'applique aux établisse­
ments subventionnés par le gouvernement . 

Le g >iivernc-nr do Madagascar, général GalTieni, 
en informant de cet te mesure les Frères, des Ecoles 
chrét iennes , rend en même temps hommage à leur 
dévouement . 

« J e sais is , écrit-i l , l'occasion qui m'est offerte 
encore une fois de vous renouveler mes remercie­
ments , pour la collaboration efficace que vous avez 
apportée au gouvernement local dans son œuvre d© 
civi l isation à Madagascar. 

» J e suis heureux de rendre hommace s n x réelles 
qual i tés d'édu;.ateurs des Frères de votre I n s t i t u t ». 

I.*e ^ a u r e r n o m e a t <te M . Combes m o n t r e ea. reooti-
•aaaaaaw à ces bons França i s e n les pr ivant d e leurs 
moyens d'existence, et e u les empêchant de conti­
nuer leur œuvre do « civi l isation». 

LES TRAMWAYS ÉLECTRIQUES 
de Rouba ix à Lille 

A P P L I C A T I O N D E N O U V E A U X T A R I F S 
D e p u i s d e u x jours, la Compagnie de s tramways 

électriques de Li l le e t banlieue a mis en applica­
t ion un nouveau barème pour la perception des pla­
ces qui , en certains cas, const i tuo pour les voya­
geurs d'importantes réductions. Il e s t donc intéres-
6aut d'exposer ce systèmo à nos l e c t e u r s : 

L e s n o u v e a u x t a r i f s 
Les prix à percevoir sont fixés d'après le barème ci-

detssous : 
Nombre4* Places entières Demi-p'accs 

ki icm. — — 
Ire cl. 2" cl. Ire cl. 2" cl. 

2 0.15 0.10 0.10 0.05 
3 0 20 ' 0.15 0.10 0.05 
4 0.25 0.20 0 15 0.10 
5 0.30 0 25 0 15 0.10 
6 0.35 0.30 0.20 0.15 
7 0.40 0.35 0.20 0.15 
8 0 5 0 0.40 0.25 0.20 
9 0.55 0.45 0.25 0.20 

10 0.60 0.50 0 30 0.25 
11 0 6 5 0.55 0.35 0.25 
12 0.70 0.60 0.35 0.30 
13 0.80 0.65 0.40 0.30 
14 0.85 0.70 0.40 0.35 
15 0.90 0 75 0.45 0.35 
16 0.95 0.80 0.50 0.40 
17 1.00 0.85 0.50 0.4O 
18 1.10 0.90 0.55 0 4 5 
19 1.15 0 9 5 0 5 5 0.45 
80 1.20 1.00 0 60 0.50 
21 1.25 1.05 0.65 0.50 
£2 1.30 1.10 0.65 0 5 5 
23 1.40 1.15 0.70 0 5 5 
24 1.45 1.20 0 7 0 0.6» 
25 1.50 1.25 0.75 0.60 

L a d i v i s i o n e n t r o n ç o n s 
Les l ignes sont divisées en tronçons d'environ 500 

mètres ou à compter pour ce t te distance. De? bandes 
do couleur blanche pe intes sur les poten.tix portant 
les plaques d'arrêt, indiquent au public les points 
de séparat ion des tronçons. Cet te indication e«t re­
produite également sur les billots. Ka ce qui cou-
cerne la l igne de Roubaix à Li l le , voici le tableau 
des tronçons : 

L i g n e d e R o u b a i x à L i l l e 
Rouba ix , Barque d'Or, rue des Arts , Roubaix Oc­

troi , Croix-Blanche, Trocadéio , Place de Croix, P o n t 
de Croix, Pont du Breucq, Vil le de Roubaix , P a v é 
B'eu , Siiint-Gliislaiii , Mouliu De lmer , Tape-Autôur, 
Mair ie do Mous, P o n t d u Lion d'Or, rue do la Lou-
vière , rue Blanebo, rue des Guinguet tes , rue des 
Jard ins , Grand'Place, boulevard de la Liberté , r u e 
de bol îér ino, place de Tourcoiug(Li l le ) . 

L ' a p p l i c a t i o n d e s tar i f s 
D e u x tronçons consécutifs sont comptés pour un 

ki lomètre . 
Tout voyageur montant en un point d'une l igne 

pour descendre en un autre point de cet te l igue ou 
d'une autre en correspondance avec la première, do i t 
acquit ter , pour son parcours, le prix k i lométr ique 
du barème, correspondant à la moit ié du noinbro 
des tronçons parcourus. 

Dans lo cas d'un nombre impair de tronçons, il en 
est ajouté un pour la divis ion exacte en kilomè­
tres . 

Toute distance inférieure à quatre tronçons serai 
Comptée pour quattîs tronçons, c'est-a-dire comme) 
représeatant doux kilomètres . 

T o u t tronçon sera payé cotttrie s'il a v a i t é té p a t i 
couru ««t i èrement . j 

Un exemple pratique 
Nous avons dit que les nouveaux tarifs donnaient^ 

en certaine ces-, M e importante nkhtction sur le* 
anciens. En Toici un exempte (nous parlons ton jour» 
de la l igne de Roubaix-Li l le ) : L u voyageur qui a u ­
trefois prenait le tramway à la rue des Arts , o u si 
l'octroi de la rue de Lille, pour descendre à Croix1, 
rue d u Trocadéro ou Grand-Plac? , paya i t 30 c e n t , 
en Ire classe et 20 cent , e n 2e classe.. Avec te n o u v e a u 
barênte il ne paiera plu» que 16 cent , en Ire classe! 
et 10 cent, en 2e classe. E n effet, les deux points les] 
plus é loignés, dans le cas présent , — rue des Artsj 
et pktee de Crcix, — ne renfermant que quatre t r o n ­
çons de 600 mètres , pour lesquels l e barème exige) 
un droit de 15 cent , ou de 10 cent . I l y a dono ic i 
pour le voyageur, économie de 50 pour cent . M a i s , 
hâtons-nous de le dire, il s ' e n e s t point de mêma 
pour toute la l i g n e ; en Outre il n'y a aucun chan­
gement, dams l e prix des bil lets d'aller e t retour. 

l i e s b i l l e t s d e c o r r e s p o n d a n c e 

L a correspondance est donné entre toutes les l i ­
g n e s qui o n t entre elle» u n point de contact e t à par­
t i r da ce point . 

Tout royaeeur ut i l i sant l a faculté de corrospe*. 
dre devra déclarer en prenant sa place ou at> pjna 
t a r d avant d'entrer dan.s •!» sect ion où se trouve l e 
point de contact de la I g n é en correspondance o n 
te point de diverireneo des deux l ignes, si el les ont 
v u p»Tvxrars c o m m u n . I l lui sern. dé l iv ré "un Ticket 
spécial supplémentaire indqc iant la l igne en oor-
Tesponda.ilce à emprunter ainsi quo l'heure d'arrivée 
a son point de contact ave? celle sur laquelle il so 
trouve .Moyennant la p r o l u c ' i o i de ca ticket spé­
cial SUT l'une des voitures do la l'gno indiquée o u 
des l ignes effectuant le même parcours, e t dans 1« 
délai d'une demi-heure compté à partir de l'heure 
qui s'y trouve inscrite , le voyageur n e paiera sur le) 
parcours total qu'il aura effectué que le prix qu'i l 
aurai t dû .payer pour un parcours équivalant suil 
une même l igne. 
a* * i — 

A BAZEBUOrcK 

La grève du ti.ssage Lefebvre, commencée il y a huis 
joors poux le motif que l'on connaît, continue baj.e inci­
dents. 

I lercredi matin, aucun tisseur ne c'est présenté K 
I'uoine. 

LES TISSUS NOUVEAUTÉS 

Pour l'hiver 1904-05, comme pour la saison d h i ­
ver antérieur^, on fera beaucoup do tissus imi tant 
la fourrure. Ces imitat ions ne visent guère à 1» 

d< l.tsï, ce son-- plutôt de gracieuses faa'.aLs.eîS v*-
lt>« . On les obt ient par les procédés de f a b n e a t i e n 
les plue divers. 11 y a Uo.~ p lu.-lies d e soie à ionga 
poi l j e n nuance unie ou mouchetées . Les z ibel ines 
• •• ; ara.. <aJtemire s u r chaîne coton ou la iro e t 
douL le poil e s t ondulé, ont é té reprises, la forme e t 
la disp'asition, dos ondulat ions ont seules varié , 
l'étoffe est la. même, ni plus ni moins poilue. Ou étai-
die encore égalera nt les genrer, similaires à c e u x 
dont nous venons de pa-ler , m a s dans lesquels l'ef­
fet façonné est ob-enu par un armurage du t i s sa , 
qui est s implement t né à poil à l'apprêt ; tandis q a e 
dans l'autre genre, au contraire, l'armure est u n i e 
e t c'est l'apprêt qui donne l'effet façonné. N o u s 
avons vu , notamment , comme zibeline armurée, u n 
cannelé transversal à cannelure large, t iré à louga 
poil , , ( ' es t moins g r cieux que la zibe. iue o-.dulée 
par apprêt. 

On c-hant i l lonne aussi de* zibel ines qui rappel­
lent vagu ment l'astrakan, el les sont parsenues àa 
rares ondu'a i ions bril lantes, pet i tes e t fr ipes , qu i 
émergent des poils très longs qui couvrent u t lo 
fond de l'étoile e t c o m p o i t . n t eux-mêmes une va»-
g :«» ondulation. 

O n é tud ie aussi des genres bouclés. Le champ 
est d ailleurs fort é tendu dans ce t te voie, pi.: que, 
comme nous lo d-sions en commençant , on ne visa 
pas à reproduire _tcsl type de fourrure dét-, rininê 
mais s implement >ie faire des fantais ies à poils, rap­
pe lant plus ou moins la fourrure. C'est ainsi qu'on 
produit d . s sibeliaaa l;ss .s eu nuances mêla .^lios : 
ces t issus sont d'un aspect presque ident'qu.» à ce­
lui des fourrures rases, surtout quand les c o k r a t i o n i 
sont combinéos de m-anière à ajouter à 1 i'.iuisioii-
On fait ces mêmes étoffes en liuaneos absolrmenji 
fantais istes , comme par exemple en deux tons do 
vert so g laçant . On recherche beaucoup, cet te sa i ­
son, les effets de nuances presque semblables aceoit-
p l é i s , comme d mettre ensemble du bleu et m a u v e , 
ou d u rouge et du grenat , e t c . . 

Eu lainage.s fantaiai , c sont les étoffes duve­
teuses qui dominent d une façon générale. 0 ^ f a i t 
heaucoup de chevioftes jilus ou moins bourruoe, 
ainsi que des d 'np- faatats ie ou des étoffes <n pur 
car.lé. Comme di*po«itioas lieaucotip do tri<s petits) 
rayé*, à filets mince . . Ce semble être une t, n.lanco 
générale que d'atténuer les etîet». On continue bien 
comme las saisons antérieures à rechercher l'oppo­
s i t i o n - c o d e u x tons , mais cos tons sont beaucoup 

DERNIERE HEURE 
(Cl M i C«rrtl»èi t i r It tari f ulUn) «t pu AI l l t l i l 

L a d e r n i è r e i n v e n t i o n d e U . C o m b e s 

Pourquoi on a mrrtii le* chefs de la Confédération 
du Travail 

Pari», 31 décembre. — Lo cabinet en a trouvé 
uno bien ibonno poux expl iquer son a t t i t u d e incohé­
rente dans la prétendue grève qui v ient dréchouer 
dans les condit ions q -e l'on sa i t . Il fai t d'ire ce soir 
par ses offic eux qu'il croyait avoir surpris, — dan» 
U s menées de la Bourse d u Travail e t d e s ag i tateurs 
qu'il a fa i t d'abord arrêter, puis relâcher, sous un 
pré tex te invraisemblable, — la trace d un cumplot 
tramé avec l'es ennemis do la RépuloJique e t avec 
l a i d e de lu 1rs subsides I... 

C'est à l'aide de cos ficelles grosses comme des 
câb^sS, quo M. Contbes prétend donner le change 
sur ses actes quo d k b e n t la (peur e t la nécess i té do 
tromper ^uccwssivcjnent lois uru, e t les autres . 

On trouve dans l e monde politique que le prési­
dent dut Conseil abuse vér i tablement do la sibmation. 
L'idée do faire passer pour des réact ionnaires ceux-
là mêmes, que l'Action et la Lanterne soutenaient 
encore ce m a t i u de la façon la plus énergique, pa­
rait à tout le moins excessive. 

On se demande ei M. Combe» ne cherche pas ac­
tue l lement dans une diversion quclcontf ne, un moyen 
de conserver un pouvoir qui lui échappe de plus e n 
plus. Les bruits de la retrai te de M. Rourvier pren­
n e n t do plus en p!"e consistance, non sans entraî -
nor avec eux les racontar» les plus étranges . 

L a g r a v e d e l ' a l i m e n t a t i o n 

La loi d'amnistie 

Par i s , 81 décembre. — U n e communicat ion de 
source officieuse annonce qu'a la s u i t e du v o t e d e la 
loi d'amnist ie pour faits d e grève et faite connexes , 
l a loi, promulguée ce mat in a i Journoi Officiel, 
M M . JannevaJ, Ju l io t e t Caii l , juges d' instruction 
chargés d'examiner les cas de s personnes arrê tées 
a u cour» des différentes manifes tat ions de oes jours 
derniers , ont . remis aujourd'hui, en l iberté provi­
so ire . M M . Bousquet et Boatisoleil, Laporto, L i n o n , 
arrêtés hier e t Gervais arrêté il y a quatre jours. 
L' instruct ion ouverte contre eux con t in u e néan­
moins . 

Par i s , 31 décembre. — H u i t des mani fes tants con­
t r e les bureaux de placement , arrêtés ces t emps der­
niers , pour avoir brisé les glaces de devanture , e t 
pil lé des boulangeries , ont comparu aujourd'hui de ­
v a n t la 9 e Chambre correctionnelle ; i ls ont é t é con­
d a m n é s a des pe ines variant de six jours à un moi* 
d e prison ; trois U'eutr'eux o n t bénéficié de 1» lo i 
de sursis . 

L é g i o n d ' h o n n e u r 
Ministère de la Justice 

Paris , 31 décembre. — Sont promus au grade de 
commandeur : M. Faurc-Biguet , conseil ler à la Cour 
de cassation. 

Au grade d'officier : M. Molines, procureur géné­
ral à llesançon. 

Parmi les nominat ions de chevaliers, citons cello 
de M. Copia, président du Tribunal de commerce do 
Cambrai. 

L e j décorations de l'Intérieur 

Par i s , 31 décembre. — On annonce qtt" l o déco­
rations do la Légion d honneur pour !• Ministère de 
l'Intérieur no paraîtront pas à l'Officiel avant la 
fin de la scmaiuc prochaine. 

L e t r a i t é a v e c l e S i a m 
Par i s , 31 décembre. — Le Minis tre de S iam ayant 

accepté les bases d'un accord complémentaire posé 
par lo gouvernement français, la convention du 7 
octobre 1903 a é té prorogée jusqu'au 15 février 
1901. 

U n e m a n i f e s t a t i o n v i o l e n t e d a n s l e p o r t 
d e g u e r r e d e B r e s t 

Brest , 31 d é c e m b r e — U n o mani fes ta t ion inat ­
t endue s'est produito aujourd'hui dans le port do 
guerre. Sans a t tendre l'heure réglementaire , les ou'-
vriers voulurent sortir par Ha porto do la corderie. 
U n gendarme s'opposa en disant qu'ils deva ient at ­
tendre la sonnerie de.' la cloche. Les ̂ u v r i e r s refu­
sèrent do l'écouter, e t u n o violento bousculade so 
produisi t alors. 

U n gendarme arrêta nn ouvrier et lo relâcha nprès 
avoir pris son nom, mais ses compagnons conspuè­
rent le garde e t le gendarme. Le préfet mari t ime a 
été saisi de l'incident. 

L e s b a g a r r e s d ' H e n n e b o n t 
H e n u e b o n t , 31 décembre. — L e s manifestat ions 

qui ont eu lieu la nu i t dernière ont é t é provoquées 
par des individus étrangers à la local ité e t n'appar­
t e n a n t pas au personnel de l 'établ issement de pro­
dui te chimiques Debicki . U n » v i n g t a i n e d'ouvriers 
des forges seulement y ont pris part . 

L a brigade de gendarmerie va *• TenforcéA de 
cinq gendarmes. Le Maire est ime quo ces troupes 
seront suffisantes pour réprimer les troubles , »'U v e ­
n a i t à s'en produire. 

L e c r i m e d ' A i x l e s - B a i n » 
Une arrestation. — Découverte de bijoux votés. 

Lyon, 31 décembre. — La gendarmerie vient d'arrêter 
on manœuvre nommé Robardet, qui s'était rendu, sus­
pect par des dépenses exagérées. 

On a découvert chez lui des bijoux avant appartenu 
S Eugénie Fougère, la victime du crime d'Aix-les-Baina. 
Robardet prétend les avoir trouvé» sur la route de Saint-
Germain. Tous tes bijoux avaient été martelés et abi-

U n i n c e n d i e t r a g i q u e à M e t z 
Haueotaijes é»iioi»i>aii^!i. )— yombrc-u.«_s pirsonnei 

bUssét s 
Metz , 31 décembre. — Un incendie, d'une violence 

c.s-trême, a dé tru i t , la nnft dernière, à Metz , un 
vaste immeuble, ruo de l'Abreuvoir, qui , jadis, au 
temps do la Républ ique Messine, servait d'Hôtel 
des Monnaie». Do temps immémorial , il éta i t affecté 
au logement des pauvres ménages secourus par l'ad­
minis trat ion. C e t t e maison é ta i t également ouverte 
aux vagabonds ; c'est sans doute l'un d eux qui aura 
mis le feu, pour se venger d'en avoir é té expulsé. 

Il y a de nombreux blessés, mais exclus ivement 
parmi los grandes personnes. D a n s ce t to ruche hu­
maine, avec les familles surchargées d'enfants , un 
sauvetage régulier é ta i t absolument imposable ; on 
jeta tous les enfants , un" quarantaine au moins1, par 
les fenêtres, e t de toits les étages ; par un hasard 
extraordinaire , aucun d'eux n e . fut blessé. 

'"'n ouvrier, du nom de Basset , jeta ses quatre en­
fants par la fenêtre du quatrièmo ét^ge ; tous ar­
rivèrent à terre sain* ot saufs. Mais TJme Basset , 
qui s 'était j e tée dans lo vido, à la sui te de ses pe­
tit», fut relevée mourante . Tous ces nmlheiiroux si­
nistrés ont é té hospitalisés par les soins de l'Adminis­
trat ion . Il a é t é impossible d e sauver quoi quo e s 
fût du désastre . 

Le conflit entra la Russie et le Japon 
P a r i s 31 décembre. — L'.lyrncc Havas publ io 

les deux dénêche<s su ivantes : 

TortsinouUi, 51 décembre. — Les croiseurs anglais 
Intripnl et T.utono sont entrés en dook aujourd'hui, préa­
lablement à leur départ .pour une station navale étrangè­
re. On croit que leur destination est la Chine. Le croi­
seur King-Alfrrd .partira demain nour l'Extrême-Orient. 

Dublin, 31 décembre. — Un certain nombre d'hommes 
de la réserve navale ont reçu l'ordre de so tenir prêts à 
s'embarquer immédiatement à bord du croiseur Melfm-
pus. dans le cas où l'ordre de mobilisation leur parvien­
drait. 

L a c a t a s t r o p h e d e C h i c a g o 
Les victimes 

Chicago, 31 décembre. — L e nombre des cadavres 
transportés flans les différents dépôts mortuaires 
s'élève à 5 6 4 ; celui des blessés transportés ou con­
dui t s dans los hôpi taux e s t d e 157. On es t ime qu'un 
tiera environ succomberont à leurs bleosune-i. Ou 
compte, on outre, u n grand nombre do disinsFW. 

La polico a arrêté une douzaine cVinoMvid'us occu­
pés a dépouil ler les cadavres e t les blessés. Il ap­
para î t que le théâtre n'était pas complètement ter­
m i n é . C e s t ainsi qu'une p e r t e d e secours extér ieure 
s'ouvrant à 16 mètres d u sol n'était pas mriinie d'es­
ca l ier ; «n outre , les spectateurs s e s ont tous j e t é s 
vers trois ou quatre portes d e secours, a lors qu'il e n 
ex i s ta i t une quarantaine . 

Lorsqu'on essaya d'abaisser le rirjeau, l e courrait 
d'air exerça une énorme pression sur la i , e t te brisa 
contre l es côtés dks proscenium, a r r ê t a n t a ins i l a 

do.soeiit> du r ideau; c'est principalement à co fait 
qu'on at tr ibue lo noinbro élevé des vict imes . 

DERNIÈRES NOUVELLES RÉGIONALES 

IMtOMOTlOiVS E T Ml TATIO.VS M I U T A I R H S . -
Infnnt'-rie. — l i t promu colonel au 25-, le tieut,n.,nt-
colonel Fourrier, du 110". — .'-ont promus lieuUnantK-
colone's: au 110", M. le chef de baunlon Bcberbeck, 
hors cadres au 126, M. le eluf de bataillon GhanJtzon, 
du 127*. — fc*>nt promus capita ne.s : urs ieutenants: au 
84, M. Foucard, du 64'; au 148-, M. Rault, du 1er; au 
81e, M Castelnovo, du 1er; au o.\ M. Piquart, du 1er; 
au 1er," M. lieurier. du 87 ; au 145\ M. Iliivré, du 2 1 ; 
au 110'. M. Hrau t, du 84"; au 146*, M. liacquet. du 
43'; au 73\ M. Rsaaaier, du 145" ; au 8 , M. ategaùes, 
du m è n e ; au 5' bauùUoé d'Al'x.que, M. Kieiler, du 
110'. 

Caesierie. — Sont promus capitain s. les lieutenants: 
au lo dia^oiia, Aï. de Foureol Lahrco.se, du 4' cuiras­
siers; au 4' euiraoS ers. M. HerhiJUn. du 36' dragon;. 

ArtiUerit. — Sont pressas c o o n a s : M. le Hcatenant-
colonel Voisin, directeur à Dunlurque, maintenu au 27'; 
M. le l!euUn.uit-eolonol Leclcrc, directs ur-adjoint fe AI-

f er. — Sent promus cap laines : les 'lieutenants : M. 
'ouach: d'Ahalioy, du 27', nommé directeur du pa^c au 

même régiment; au 19'. M. Chatenet. du mime, 
Corps de s tinté. — list nommé médecin -major do Ire 

classe, M. Pravoi, du 15' d'artillerie; set nommé méde­
cin major-do l i e classe, M. Rose, du 2' bataillon d'artil­
lerie à pied, déoigné p^ur le 106*. 

Vétérinaires. — .Sont promus au grade de véiéiinaire-
n-.ijor: M. Btcot, vetérnaire en 1er au dépôt de re-
moiue de S'aint-Lo et affecté au 28' d'artillerie. — Au 
grade de vétérinaire en 1er au 1er tour ancienneté, M. 
iierniBi. vétérinaire en 2 au 1er escadron du train des 
équipag.s et maintenu. 

Jfi.* s e i n s . — Infuttttrv'. — MM. les centaines Da-
rousset, du 84', passe au 10'; Leblanc, du 1er, passe au 
47'; Louche, du 8*, patee au 103'; Gauiier, du 146', passe. 
au 8 ; Debain, du 145", passe au 5"; — MM. les lieute­
nants: Duclos, du 73', pisse au 58*; Bataille, du loô', 
passe au 43". 

Train des équipages. — M. Colas, capitaine au 1er 
escadron, est nommé major au 14" ; M Vermeroh, lieu­
tenant au 1er escadron, est cl*sso au 14e ; M. Fulchic, 
capitaine au 17* escadron, est claesé au 1er. 

Arh'/'iir. — Mutations. — M. Francart, lieutenant 
colonel, directeur de l'école du 2' corps, est classé au 7" 
régiment ; le capitaine Paris, du 2*, passe à l'atelier de 
Douai ; Desubsrt, du 27", passe à la direction de Besan­
çon ; Hatilion. du 17, passe à la direction de Lille ; De 
Lagahier, de la direction de Lille, passe à Reims. 

Sont classés dans les régiments : MM. les lieutenants 
Daminas. du 1er bataillon à Boulogne, au .5' régiment ; 
Deltomne, du 10', au 15"; Latreuille, du 2* Ibataulon, au 
37' régiment ; Manne ,sier, du 3' régiment, au 1er batail­
lon à Boulogne; Beniesse, du 3tf régiment, au 2' batail­
lon ; Voirsard, du là 'régiment, au 10* bataillon ; «Schnei­
der, du 2b' régiment, au 7' bataillon. 

Promotions du génie. — Est promu lieutenant-colonel, 
M. Castelin, chef du génie à Maubeage, maintenu; est 
promu chef de bataillon, le capitaine fioni, chef du gé­
nie à Arras. — Sont promus capitaines : M. WittenfcsJ-

lor. du 1er, dés-^né pour Arras; Costel, du 2e, n .uuné 
«au 3c ; Jourdan, du 4e, nommé au 3e. 

Pmawfsi dr., remonte*. — M. Maheraut. véu inaire, 
au 27e d'artillerie. e*t nommé officier acheteur a Uran 

Corns de •anlé. — Mutations. — Sont aff<\tu, : eu 2a 
bataillon d'art'IIsrie, M. Finot, médecin-niaie-r . i 15a 
regneent; — à l'hôpital d'Oran. M. Rispal, du 145 . ; — 
au 145e. M. PasquaJ, du 3e génie. 

Vétérinmrts. — Mutation. •— M. Ligardc. du 5e g*-
nis> pa»w au 4e cuirassiers. 

LILLE. — Farullé de TKtat. — M. Guernicr. .-, -régé 
charge de cours à la Faculté de droit de 1-ille. ctl nom­
me professeur d'économie politique A ladite Faculté 
M • Lévy-l l lmann. agrégé chaîné d'un cours .ie droit 
civil a la taeuhé de droit de L lie, est nommé >rofes-
seur de droit civil à ladite Faculté.. 

U N HOMME GRAVKMBNT PRULE A LA 0A3-
*>Kk. — Lmile l W e r , 34 ai»-, salinear, tst tomoe dans 
une cuve renif le d'tau boui-lante. 11 a été grave mens 
brille sur ditieienurs parties du corps et notammeut an 
côté droit. 

U N E BCEN-g t 'OX.l l 'GALE A LOZINGIIKM - An 
cours d une violente querella avec fa femme. ,,. sieur 
t . . . . l a irappee d un coup de couteau. La victime o u te au 
flanc une plaie de 3 centimètres de longueur. S, n et t est 
grava, sur la demande de Mme C... , le meurtrit* n'a été 
nullement inquiété. 

m NOTÉ SOUS LA GLACE A M A Z I M J A R B E . 
— Hier, matin, plusieurs entants s'amusaient à ; atinar 
sur la glace. Tout à cou- le jeun- Lnerbief, disparus 
ious la glace qm s'était rompue -sous son poids, tin ne 
ivt.ouva le cadavre du petit imprudent qu'après deux 
heures de recherches. 

U X S U I C I D E A U .SANATORIUM D E SALNT-
POL. — I n forgeron, nommé Masselier, âgé de 67 ans, 
s'ost suicidé, hier, au sanatorium de Saint-Pol, en sa 
plongeant un couteau dans La région du cœur. La mort 
a été instantanée. 

T R I B U N A L CORRECTIONNEL D E D U N K E R . 
Q U E . — Les écoles libres de Hosendael. — Mmes Cour­
bât et Thulllie^. qui avaient ouvert des écoles malgré la 
pourvoi de la municipalité de Rosendae] devant le Conseil 
supérieur, ont été condamnées à 26 francs d'amende. 

U N I N C E N D I E A BRUILLE ST-AMAND. — Mer­
credi soir, un incendie a détruit la maison de M. Lejour. 
ménager, les dégâts s'élèvent à 2.000 francs. Il y a assu­
rance. 

D É R A I L L E M E N T E N GARE D E MBRVILLE. — 
Un tram de marchandises venant de Berguette a dcraild 
jeudi soir au cours d'une manœuvre. Trois wagons sons 
sortis des rails. 11 n'y a que des dégâts matériels. 

F I A N Ç A I L L E S . — Non» apprenons le» fiançailles 
de Mlle Jeanne WVpierre, fille de M. Wepierre, entrepre­
neur à Aire-surla-Lys, avec M. Jules WaUet, électrir 
cien, fils de l'organiste de Saint-Vast, à BailleuU 

B I L I E r i H H É I r . O R O L O G l Q l B 
Z,OUBA.IX, jeudi, 31 décembre 1003. 

9 heures soir, 3 ' au-dessous 6V zéro, 752, variable. 
Vendredi, 1" janvier 1904. 

Minuit, 5' au-dessous de zéro, 752. variable. 
2 usures matin, 5 ' au-dessous de zéro, 752, variabla, 
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